
L'Institut des cultures arabes et méditerranéennes ICAM – L'OLIVIER
Rue de Fribourg 5, 1201 Genève

accueille à Genève l'Université de l’Âme du monde, 
animée par le philosophe algérien Mohammed Taleb. 

Depuis  un  premier  rendez-vous  le  29  novembre  2014,  consacré  aux  liens  entre  la
psychologie des profondeurs de Jung, et la pensée philosophique arabo-musulmane, une
formation est  proposée  tout  au  long de  l'année  au  sein  des  activités  culturelles  de  la
Librairie L'Olivier à Genève. Le fil conducteur de cette année 2016, est : 

Libérer la mémoire des peuples, 
décoloniser l'histoire et l'imaginaire

pour soigner le Vivre-ensemble et l'humanité

L'Université de l’Âme du monde est un projet de l'association Le singulier universel, fondée
en 1994, et présidée par Mohammed Taleb, qui assure les formations, anime les ateliers et
les conférences. 

Le cours : 65 CHF (ou 50 CHF étudiant)
L’ensemble de la formation (six cours) : 360 CHF (ou 270 CHF)
Pour les inscriptions : liba@arabooks.ch et Tél :+41 22 731 84 40.

Pour  tous  renseignements  sur  les  contenus  de  la  formation : 
lesingulieruniversel@yahoo.fr



Le vendredi 19 février 2016
de 18h30 à 21h30

Les rencontres et dialogues de
Carl Gustav Jung et Marie-Louise von Franz 
avec la spiritualité et la philosophie de l'islam

Carl  Gustav  Jung  est  une  figure  majeure  des  sciences  européennes  de  la  psyché.  Sa
psychologie  des  profondeurs  se  présente  comme  une  exploration  audacieuse  de
l'intériorité humaine, et sa rationalité « ouverte » (Edgar Morin) lui fait toucher du doigt
l’importance de la donnée religieuse. Il a produit une belle œuvre sur les entrelacements
entre psychologie et spiritualité.  Il devait rencontrer l’islam. Sa disciple et amie Marie-
Louise  von  Franz,  dans  sa  propre  réflexion  sur  la  notion  de  synchronicité  –  concept
cardinal chez Jung -, mettait  en évidence la contribution de la tradition philosophique
arabe et musulmane sur cette question, citant notamment Ibn ‘Arabi et Ibn Sina. En ce
XXIème siècle, à l’heure où se déchaînent les impérialismes et les fondamentalismes, il est
plus que jamais important de réactiver le dialogue des cultures, des civilisations et des
spiritualités. La rencontre entre la psychologie des profondeurs de Jung et la métaphysique
musulmane (notamment à travers le  tasawwuf, le soufisme, et la  falsafa, la philosophie)
constitue  la  raison  d’être  de  notre  séminaire,  et  cela  dans  le  sens  d'un  universalisme
pluriel.



Le samedi 20 février 2016
de 9h30 à 12h30

Relier l'humain, la Nature vivante 
et les cultures du monde. 

Une introduction à l'écopsychologie 

A la source de notre crise environnementale et sociétale se trouvent plusieurs causes :
l'environnement  qui  cesse  d'être  Nature  vivante  et  animée  pour  devenir  réservoir  de 
« ressources »  ;  l'humain  qui  perd  la  plénitude  de  son  être  en  étant  réduit  à  l'homo
oeconomicus ; la croyance selon laquelle la raison scientifique est la voie par excellence, et
surtout l'unique, de la connaissance du monde ; la folle idée qui prétend que le réel se
confond avec le matériel. Même la psyché, l'âme de l'humain, est atteinte sous le choc des
désirs consuméristes qui confondent l'être et l'avoir, oubliant le Bien commun au profit des
profits et du repli sur soi, comme si l'économie était un horizon indépassable. Mais, face à
un  tel  désenchantement,  il  existe  des  alternatives,  aux  quatre  coins  du  monde.  L'une
d'entre elles est l'écopsychologie. Cette nouvelle démarche de connaissance et de pratique
sociale souligne que la guérison de la Terre (qui suppose nécessairement la déconstruction
du  système  marchand  et  capitaliste)  est  intimement  liée  à  l'éclosion  d'une  nouvelle
conscience de soi et d'un nouvel imaginaire, par lesquels nous apprendrons à vivre de
façon égalitaire avec tous les humains, et de façon sensible avec notre habitat qu'est la
Nature vivante.



Le vendredi 25 mars 2016
de 18h30 à 21h30

Les Aventurières de l'Âme du monde, 
des béguines aux sorcières, 

des visionnaires aux écoféministes

L’Âme du monde est  une figure majestueuse de la philosophie antique. Platon,  dans le
Timée,  dira  qu'elle  a  joué  un  rôle  essentiel  dans  la  genèse  du  cosmos,  lui  donnant
proportions, harmonie et unité. Elle sera identifiée à la divinité elle-même. Liant universel,
elle donne au monde sa cohérence, sa densité,  son épaisseur. Elle est aussi miséricorde
divine.  De l'Antiquité à nos jours,  des femmes se sont engagées dans la Voie de l’Âme
universelle. Nous évoquerons ainsi le destin d'Hypathie d'Alexandrie, morte en martyr en
415, de la visionnaire allemande Hildegarde de Bingen, des béguines, des sorcières,  en
passant  par  l’irakienne  Rabia  al-Adawiyya,  et  jusqu'aux femmes  du romantisme et  de
l'idéalisme des 19ème et 20ème siècles. 
Les femmes des pays du Sud - en Asie, en Afrique, en Amérique latino-indienne, dans le
monde arabo-musulman - sont les premières victimes du capitalisme. Mais, il ne faudrait
pas croire que la crise écologique et l’exploitation des femmes constituent deux tragédies
parallèles. En fait, elles forment les deux dimensions d’un même drame historique. Cela est
d’autant plus vrai que les femmes du Sud sont, souvent, les gardiennes de la biodiversité,
notamment dans le monde paysan. Porté par des femmes et des hommes, l’écoféminisme
est le nom d’une résistance qui se veut aussi alternative. Le défi est de dépasser l’injustice
écologique et l’injustice sociale. Notre cours explorera ces résistances féminines/féministes,
qui,  de  l’insurrection  spirituelle  des  Béguines  au  Moyen Age  européen  aux militantes
indiennes du combat de la Narmada, jalonnent nos histoires récentes et anciennes. Nous
montrerons, également, que ces combats de femmes ont toujours su mêler imaginaire et
politique,  spiritualité  et sens de la justice,  à  travers ce que nous voulons nommer une
« radicalité sensible ».



Le samedi 26 mars 2016
de 9h30 à 12h30

La langue des Oiseaux, 
un chemin de connaissance de soi et du monde

Chaque  corporation,  chaque  métier  à  son  jargon !  Des  conteurs  aux  visionnaires
utilisèrent la langue des Oiseaux pour poser la question essentielle (Essence du Ciel) : le
sens de la vie. La Langue des Oiseaux retrouve aujourd'hui ses lettres de noblesse.  Appelée
aussi Langue Diplomatique, Langue Verte, Art Goth, la Langue des Oiseaux fut utilisée par
les  Poètes  de  tous  les  temps,  troubadours  et  minnesänger,  trouvères  et  griots.  Langue
sacrée, elle permettait, par exemple, de déjouer les censures, notamment, ecclésiales, et de
faire circuler des pensées subversives…. La poésie courtoise de la fin’amor utilisa cette
Langue des Oiseaux, ainsi que le poète-brigand François Villon au 15ème siècle, et après
lui François Rabelais et,  plus récemment, Grasset d’Orcet,  Fulcanelli  et  Emmanuel-Yves
Monin. Les règles sont nombreuses et codifiées et leur respect permet d’entrer dans l’âme
d’une langue, dans la profondeur subtile d’un texte,  en « jourant » sur les sonorités, les
étymologies parallèles et décalées, la graphie également, le rythme de la phrase. La Langue
des Oiseaux propose un fabuleux voyage dans l'intériorité du monde. Elle est chemin de
l’Âme du Monde (l’anima mundi des Alchimistes). Cet atelier est une introduction à cette
langue des Oiseaux, avec moultes exemples et clés de codage. On y apprendra qu'il ne faut
pas  s'amuser,  pour  ne  pas  user  son  âme  (âme  usée),  ni  se  couper  des  sources  de
l'inspiration (a-muser), et qu'il faut préférer, au contraire, l'apprentissage, autrement dit le
fait d'apprendre le tissage, l'art de tisser, de nouer les liens, de relier... Ainsi, à propos de la
maladie, on dira qu’elle est le Dit du Mal. La guérison, le chemin de la santé est donc le Dit
du Bien. Excellemment, un mot dit cela : bénédiction (Béné-Diction). Mais, si par malheur,
nous écoutions le Dit du Mal, que de Mal-entendus naîtraient…, bien entendu. 



Le vendredi 22 avril 2016
de 18h30 à 21h30
Hommage à 

Goethe, Novalis, Mohamed Iqbal et Edward Said
artisans d'un universalisme de la diversité

Goethe ne fut pas seulement un maître dans les lettres allemandes, figure éminente de
l'humanisme littéraire et d'une science qui se voulait qualitative et attentive à la variété du
vivant.  Il a aussi été un artisan du dialogue Orient-Occident.  En un temps où l'Europe
commence à aiguiser ses armes coloniales et impérialistes vers le monde arabo-musulman
(l’Égypte en 1798, l'Algérie en 1830...),  Goethe, lui, préfère se nourrir des poètes de ce
même monde, comme en témoigne son  Westöstlicher Divan. Un autre poète allemand,
Heine,  dira  de  cet  ouvrage :  « C’est  comme  une  gerbe  de  dévotion  que  l’Occident  a
présentée  à  l’Orient...  Ce  Diwan atteste  que  l’Occident,  dégoûté  de  sa  faible  et  froide
spiritualité,  cherche la chaleur du sein de l’Orient. »  Hâfiz,  Attâr,  Sa’di,  Firdaousi et la
littérature musulmane en général exerceront une réelle influence sur Goethe. Il a même
parfois composé des Ghazals (poèmes d’amour), dans le style classique arabe, sans oublier
d'évoquer  sa  pièce  de  théâtre  sur  le  Prophète  Mohammed.  Les  Musulmans,  tel  le
pakistanais  Mohammed Iqbal,  salueront  cette  ouverture  interculturelle.  Le  Message de
l’Orient écrit  par ce dernier se voulait  d'ailleurs  une réponse fraternelle au Diwan de
Goethe. Bien plus tard, le Palestinien Edward Saïd se revendiquera de l'héritage goethéen.
Ce  cours  sera  consacré  à  ces  interactions  dynamiques  et  fertiles  entre  culture  arabe,
spiritualité  musulmane  et  culture  européenne.  « En  ce  moment,  tout  effort  tendant  à
amener les individus et les peuples à adopter un point de vue qui soit au-delà de leurs
propres frontières géographiques est digne de respect. », Mohammad Iqbal. 



Le samedi 23 avril 2016
de 9h30 à 12h30

L'écologie spirituelle et l’Âme du monde
en islam et dans le christianisme

Même s'il  ne faut pas les confondre, les champs du politique, du social et du spirituel
peuvent interagir les uns avec les autres d'une façon positive, à partir de l'instant où ces
liens s'inscrivent dans la perspective du Bien commun, de la liberté et de l'émancipation.
L'écologie nous semble être le point de convergence entre les courants humanistes qui,
contre  les  injustices,  défendent  la  justice  sociale,  et  les  courants  spirituels  qui,  contre
l'aliénation, explorent la vie de l'âme. Le thème de l’Âme du monde, l'anima mundi  des
Anciens, apparaît ici comme un véritable espace de résistance et d'alternative. En disant
que le  Monde n'est  pas  une marchandise,  et  que l'humain n'est  pas  un simple rouage
économique, les pèlerins de la quête de sens, les artisans du Bien commun, les militants de
la Terre vivante affirment, au fond, que la Nature et la personne humaine possèdent une
réelle  profondeur  qualitative,  faite  de  liens  sociaux  et  écologiques,  de  symboles  et  de
pensées,  de  sentiments  et  de  visions.  Lors  de  ce  cours,   nous  mettrons  en  lumière  la
dimension spirituelle de l'écologie et la dimension écologique de la spiritualité, et cela dans
les perspectives propres à l'islam et au christianisme.



Le formateur Mohammed Taleb

Philosophe algérien, Mohammed Taleb enseigne l’écopsychologie et l'éducation relative à
l'environnement. Il s'est formé dans cette dernière discipline à l'Université du Québec à
Montréal.  Il  préside  l’association  de  philosophie  « Le  singulier  universel ».  Depuis  de
nombreuses années,  il  travaille sur les liens entre spiritualité,  critique sociale,  dialogue
interculturel  et  science.  Il  se  situe  dans  le  cadre  des  perspectives  ouvertes  par  Frantz
Fanon,  Leonardo  Boff,  Edward  Said,  Rabindranath  Tagore,  Karl  Marx,  Alfred  North
Whitehead,  Gilbert Durand, ou encore James Hillman. Il  a publié récemment  Eloge de
l'Ame du monde (Entrelacs, 2015),  Theodore Roszak pour une écopsychologie libératrice
(Le  Passager  clandestin,  2015),  Nature  vivante  et  Âme pacifiée (Arma Artis,  2014)  et
L'écologie vue du Sud. Pour un anticapitalisme éthique, culturel et spirituel  (Sang de la
Terre, 2014). Mohammed Taleb est un collaborateur régulier du Monde des Religions. Il
anime plusieurs sites d'information et d'analyse : 
« La Montagne. Les chemins d'un islam cosmique, écologique et humaniste » :
http://islamcosmique.canalblog.com/

«Intellectuellement» : 
http://www.lemondedesreligions.fr/sso/blogs/blog.php?id=5102 

« Philosophie organique, écologie et écopsychologie » :
http://ecopsychologie.over-blog.com

« Droits des peuples. Rights of peoples » : 
http://droitsdespeuples.canalblog.com/

Il est possible également d'écouter l'émission « Écologie et spiritualité » que Mohammed
Taleb a animé dans le cadre des Racines du ciel  de Frédéric Lenoir et Leili  Anvar, sur
France Culture : 
www.franceculture.fr/emission-les-racines-du-ciel-ecologie-et-spiritualite-avec-
mohammed-taleb-2014-12-28


